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Luxembourg.—Le journal Luxemburger Kleine Prenne avait 
accusé de violation du secret de la confession un curé du pays. 
Celui-ci traduisit son adversaire devant les tribunaux et le fit 
condamner sévèrement. Le jugement constate la mauvaise foi 
de l'auteur de l’article incriminé.
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i! Ecosse.—Le Souverain Pontife vient d’adresser une ency
clique aux évêques écossais.

Nous publierons ce document dans notre prochaine livraison.

As*H.—Mgr. Audo, évêque d’Alep, Asie, raconte dans une 
lettre adressée à Mgr. l’évêque de Bayonne, France, un fait qui 
rappelle la distribution de la manne racontée dans la Bible. Nous 
croyons devoir reproduire cet extrait de sa lettre.

“ En mars dernier, dans l’immense plaine entre Damas et 
Bagdad, en une région habitée dite Anna ou Algifana, les habi
tants, affligés par la famine, eurent recours aux jeûnes et à la 
prière afin de conjurer le fléau qui les décimait et de se rendre 
moins indignes de la clémence et de la miséricorde divines.

“ Le bon Dieu, à la fin, se laissa toucher, et leur ouvrant un 
des trésors inépuisables et infinis de sa très tendre Providence, fit 
souflter un vent très fort sur toute la contrée : à l’instant, on a 
vu tomber et recouvrir leur terre une substance dont ils igno
raient absolument la couleur et la nature : ils la goûtèrent en y 
trouvant la saveur la plus exquise. Réconfortés par cet envoi 
providentiel, ils changèrent les prières de pénitence en chants de 
joie, de remerciements et de reconnaissance, comme autrefois 
avaient fait les Israélites pour la manne.

“ La susdite région privilégiée est dans la Chaldée, l’ancien 
berceau d’Abraham, le père des croyante. On y voit encore de 
temps à autre les prodigieux effets de lu vive foi abrahamite, qui 
est la base de tous les miracles dans l’ancien et le Nouveau Tes
tament.”
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; Philippines.—Le Catholic Record a rappelé fort à propos 
dans son dernier numéro un témoignage que rendait en 1861, aux 
indigènes des Philippines, un presbytérien, M. Robert MacMicking. 
Parmi les indigène# de Manille qui servent à bord des vaisseaux 
divers, disait celui-ci, il en est plus qui sachent signer leur nom 
que parmi les matelots anglais qui naviguent actuellement dans 
les parages des Philippines.

Voilà qui tombe joliment d’aplomb sur la tête des vantards 
qui sont toujours prêts à prôner l’excellence de tout ce qui de 
près ou de loin touche l'Anglo-stixou et à dénigrer l’Espagnol.

15 août 1898.
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